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Paroisse SaintSipulert. — 330 bepteraea, 140 en
terrements , 138 mariages e t 71.000 commun ions. 

R E U N I O N D E C O M M I S S I O N S . — Le* 3e e t 6 e 
Commissions se réuniront jeudi prochain à cinq hou
l e , du soir pour examiner les quest ions su ivantes : 

1' Voirie municipale: Bue de Cfearleroi; prolonge
ment; classement. — B* Lu. ; rue de Mamfait ; prolonge
ment ; classement. — 3 ' ld . ; ras Leconte-iBa*ilon ; clas-
•ement. — 4" ld. ; rue Lesueor ; c tassement. — 6* ld . ; 
rue Copernic ; cèaasement et mise en etwt de viabilité. — 
6* ld. : bouterait! du C'ataao ; pavage de ta chaussée. — 
1' Beat km des Eaux; questions soumises à l'arbitrage 
•le M. le Préfet du N o m ; propositions. 

LA L O T E R I E D E S S A U V E T E U R S D U N O R D . 
«— Le t irage de la loterie des Sauve teurs du N o r d 
avura lieu publ iquement le d imanche 23 février à 2 
heures de l'après-midi, au s iège central , 116, rue d e 
l 'Hôpita l -MHitaire , à Li l l e . N o u s rappelons qu'elle 
comprend 10.000 francs de prix en espèces, des lots 
d e 5.000, 2.000, 1.000, 500 francs, 10 lots de 100 fr. 
Ct 1 0 lots de 50 fr. En outre , 400 autres lots offerts 
par le Prés ident do ta République e t le Roi des Bel 
g e s , par M M . les Minis tres , sénateurs , députés , a u 
tori tés diverses e t bienfaiteurs de la So i i é t é . 

Quand nous annoncions, il y a quelque temps, que 
l e f -iic serait agréablement surpris par ' - riches
se , l'élc^anec et la beauté des objets , noua ne pen
sions pas ê tre aussi bons prophètes. C'est parfait e n 
tous points . Il reste maintenant au public, géné
ralement bien di.spo.se à l'égard do nos vail lante sau
veteurs, à répondre a leur appcJ en se procurant 

Ifrans plus tarder des bil lets de cet te tombola . 
On p e u t se procurer dus bi l lets au prix de 2ô cen

t i m e s chez tous les débitant* de tabac de Roubaix e t 
env irons , et chea M. Til let , 134, rue de Li l l e , tré
sor ier do ta section roubaisienno. 

U N N O U V E A U K I O S Q U E D E T R A M W A Y S . — 
L'Administrat ion municipale v ient dit prendre une 
jnos'iTo qui sera bien ruu de la population ; el le a 
m i s à lu disposit ion des compagnies do tramways 
d e Lifk» et <l>< Itoubaix le kiosque s i tué à l'angle do 
l a Grandir* PI ace e t do va rue du Château pour ser
v ir de siillo d'uManto aux voyageure des l ignes do 
Li l l e , do I.nnnoy e t du F i l e . 

A PROPOS D U C A M B R I O L A G E D E L ' E G L I S E 
B A I N T - J O c E P H . — On se rappelle l 'acte de bri
g a n d a g e commis à l 'égl ise iSaiut-Joscph. U n e somme 
do 3.400 francs, produit d'une quête faite dans la 
paroisse pour offrir du» stal les à M. l'abbé Lcsage , 

'curé , a 1 occasion de son jubi lé , fut volée dans le 
cotfr(<-fi>rt. MM. l i* vicaires, qui avaient pris l'ini
t i a t i v e de ce t te souscription, ont déjà reçu de nou
veaux dons. IKespirtvut que les personnes charitables 
de la paroiste les aidorout à réunir la somme néecs-
ta irc . 

L ' I N C E N D I E D E LA GRANDE-RIUE. — M. Al-
borl 1) sprets , représentant à I loubaix les intérêts 
do la famille Lefobvre a remis, au nom do M. Au-
Tray-Lefeôirre, propriétaire de la maison, 69, Gran
de -Rue , incendiée dans la nu i t du 30 au 31 décem
bre, me somme de 60 francs pour la Caisse do re
t r a i t e s des sapeurs-pompiers de Roubaix . Une som-
rnc ih1 même importance nous a é té remise pour êtro 
répart ie entre le personnel do l'imprimerie du Jour
nal de KuitlnM, qui a organisé les premiers socours. 

U N E S A I S I E A U M I N C K . — Il a é t é sais i , mar
di n, t in, au Mince-, 200 kilos di> poisson reconnu 
impropre à la consommation p u b l o u e . 

U N A C C I D E N T D A N S U N A T E L I E R D A P -
P R F T . — Un ouvrier anprêtour, Achille Disti l leul, 
Agé <!<• J7 ans, demcmnint ruo Jacquart , cour Char
ron, travai l lant pour le compte d e MM. J . Vanac-
ker «t Cio, npprêbour, <a eu Io médius du la main 
droit*" é rasé entTe lin» poulie e t l e p la teau de son 
Bv.ltmr. M. le doc-tour Ij>bbe, qui a examiné le bles
sé , lui a ordonné un mois do repos. 

TOMBP. D ' U N C A M I O N . . — U n ouvrier de M. 
Fix-Cad, nny, entrepreneur, Henri Oliv'cr, âgé de 
4 0 ans, <!i m e o r a n t rue de LilK>, COÛT Lcpel, 1, es t 
tombé lundi soir, vers cinq heures, dlo son camion, 
tandin qu'il passait rue d'Isly. D a n s sa chute , le 
domest ique s'est fai t des contusions à I» figure. 

M. le docteur do Chabort, qui a e x a m i n é le bles
sé , lui a ordonné un repos <t.' hui t jours. 

U N E C H U T E , RIT-J P A U V R f t E . — Lundi scir, 
o n peu avanit sept heures, un journalier, Julieoi 
I âgé do 5'J ans, demeurant rue de l 'Ermita
ge, cour Billot, 19, e s t tombé aiccidentellement, rue 
Pauvnée, et s'est brisé le pied droit. 

M. K' docteur Fauverghe , qui lui a donné les pre
miers soins l'a fait admettre à l'IIotol Dion. 

E N V E R T U D ' U N M A N D A T D ' A R R E T éma
nant de M. Cijiipilljud. juge d'instruction, le sous-
brigadier de sûreté Labbe a arrêté, hier, dans In 
rour de a p i re , un journalier, Ju l i en Popel ier , dit 
la (ïhique, âgé d'o 2"S ans, sans domici le fixe, pour
suivi p.>iT coups et blessures. Cet individu sera 
év ioué , mercredi, à la maison d'arrêt de Lil le , 

OUTRAGEH P U B L I C S A LA P U D E U R . — U n 
journalier, . lul ien Desrumaux , âgé de 37 ans, sans 
d o m e i o fixe, est inculpé de deux outrapç.s publics 
à la pudeur. Les fai ts se seraient passés, lundi après-
midi , place do la Fossc-aux-Chônes e t ruo du Col-
lètie. Il .i é té arrêté par le brigadier de police Lerus-
t e qui l'a écroué en a t t endant son transfert à Lil le . 

P O R T D'AIÎME P R O H L B r K . — Lundi soir, vers 
d ix hciiTps, Les agents de police Lcconto et LiévrTHrw 
Tencontiaiimf, rue d e Tourcoing, un individai d'al
lures suspectes qui, à leur vue, ayant sans doute 
quelque chose sur kv conscience, prit la fuite. Les 
a g e n t s de mir"nt à sa poursuite . Cet individu é ta i t 
porteur d'une arme prohibée . ' I l a-ra conduit , mer
credi m a t i n , à Li l le . 

LES ACCIDENTS DT7 TRAVAIL. — Dans l'établi* 
acmeut <ie MM. les Fils u ' - u i n d Motte, fabricants, une 
tisserantle. Mari* Lorthioir, 23 ans, demeurant à Leers. 
a été blessée à l'index gauche par les organes de s< n 
métier, dluit jours de repos. Docteur Mariage. —•— Un 
coursier de LiM. Lcfebvrc et Niuie, in.primeurs, B l 
mnnd M * h e , 46 ans, rue de la Barbe^l"ur, cour Wa 
çnon, s'est b!f.«é au ^enou droit en tombant. Vingt 
ivours du repos. Docteur lîatfenk'hjen. A la filature 
de ioU.li de M. Motte-Jlossut ftl.s, un bicieur, Jean Bau-
duin, 24 ans, rue de 'l'Ahua, ifort Fra-sez, a été blessé ai. 
poignet ^uuuho par son couteau. Dix jours de repis. 
X>octeur l'uquet. Un garçon da la brasserie de 
Ûîme veuve Lia^re-llantruie et fils, rue d"u Lac. à Tour
coing, Cyrille Douchin, 27 ans, Tue du Caire, s'est W ï » é 
au genou droit en descendant de la bière dans la cave de 
l'estaminet de M. Bethemourt, rue de la itedoute. Huit 
jours de repos. Docteur Vienne. Un garçon beu 
langer de 1 « Union », Edouard r.ossuwe, 46 ans, rue de 
S Uiiuu lit, cour Jount , a été blessé au pied gaudie en 
marchant sur un clou. Huit jours de rapos. Docteur Du-
prc. Dans l'atelier d'apprêt d« MM. J. et A. Du 

tar , on apprêteur, ArUiur Wagnon, 31 ans, rue de Mau-
basge, cour Loridan, s'est blesse au genou droit pendant 
«on travail. Vingt-cinq jours d« repos. Docteur Xeperi. 
—— Un garçon de magasin de M. Gaston Pavot, négo
ciant en spiritueux, Charles Normand, 03 ans, demeu
rant à iHaubourdin, s'est blessé en manœuvrant nn fût 
d'alcool. Huit jours de repos. Docteur DelecœuHlerie. 

U n garde d'écurie de la Ferme de l'Ebouage de la 
ViKe, Victor Piétin, 41 ans, rue Decrème, s'est blessé au 
genon gauche en tombant. D o u » jonrs de repos. Doc
teur Dispa Le conducteur de machine de 'a filature 
de MM. J. Ernonlt et Dubois, CamiUe Verfcélot, 46 ans, 
rue d'Aroole, s'est blessé au genou droit en tombant. 
Dix jours de repos. Docteur Pioquet. Un garçon 
de la brasserie de ')' • Union >, Alfred Detetour, 41 ans, 
rue et impasse Turgot, a été blessé au pied gaucho pen
dant son travail. Quinze jours de repos. Docteur Lepers. 

Un charretier de Al. Lepoutre-Six, négociant en 
charbon, Julien Grosse, 70 ans, rue de Mézières, à Wss-
q-uehal, a été comprimé entre deux tombereaux et a en 
plusieurs côtes fracturées. Trois semaines de repos. 

L E S P L A C E S G R A T U I T E S A U T H E A T R E 
C O U V R E U R . — Les cartes numéTos 1101 à 1400, 
dél ivrées par la Mairie pour assister g r a t u i t e m e n t 
à u n e représentat ion a u Théâtre Couvreur, sont 
valables pour le jeudi 7 janvier . 

NECROLOGIE. — On annonce la mort de Madame 
Veuve Delporte-Ducatteau, décédée à Roubaix, 1* 5 jan
vier 1904. à l'âge de 75 ans. 

iSes funérailles auront lieu le samedi 9 janvier, à dix 
heures, en l'église du Sacré-Cœur. — Assemblée, 28, rus 
Gay-Lussac. Roubaix. 

E N T E R R E M E N T S D U METtOR'BDI 6 J A N V I E R . 
— Mile Hélène Fourlinie, neuf heures et demie, église 
du •8ocré OruT. — Mme Alphonse liourin, née Coralie 
Moutonnier, trois heures, église du &unt-Sépukre. 

C R O I X 
D E S IRODEUIRÉS ont pénétré la nuit dans la salle d'at

tente di-s tramways Graiid'Piaie ; ils ont brisé un bec da 
gaz, arraché les tuyaux e t les appareils du téléphone. La 
salle d'attente est actuellement dégarnie de ses portes, 
pour cause de répa' ions. 

AOCI/DKNT1S L U TRAVAIL. — An tissage Holden, 
Léopold Leolenq, 39 ans. débournur. 4. rue Carnot, s'est 
cogné contre un métier et a eu le petit doigt du pied gau
che fracturé. Ferdinand Gilleman, 40 ans, chautleur 
à l'usine à gaz, demeurant rû« de Lille, s'e»t bkisé aux 
reins en soulevant une brouette. 

L 1 X X O Y 
S A I L L Y 

U N E R I X E . — Dimanche soir, vers dix heures et 
Jem;e, M. Georges Devienne, 45 ans, tonnelier au Trieu 
de Meurchin, retournait chez lui, en compagnie d'un 
jeune homme, M. LocuTiy, 17 ans, tisserand à Sailly, 
quand, en face de l'estaminet de Y Alouette, ils rencon
trèrent trois individus, avec qui ils échangèrent des pa-
rolea violentes, .pour des raisons qu'on .ignora jusqu'à 
présent. 

l 'es r*iro*efi, on en vint vite aux coups. L - jeune Lo-
rimy prit la fuite, laissant son compagnon aux prises 
avec see agresseurs qui frappèrent M. Devienne avec 
une grasode brutalité, le oiaissant à moitié assommé sur 
place. 

Vers on?* heures, M. J.-B. Monscron, domestique de 
ferme à .Sailly, passant par là. entendit des gémisse
ments et s'emprfts&a de relever le malheureux qui avait 
le visage tout enisa.ngKnté et se plaignait de douleurs à 
la tête et sur différentes parties du corps. M. Mous-
cron reconduisit (M. Devienne à son domicile, et celui-
ci s'alita aussitôt. Il a reçu im coup à la tête qui semble 
avoir été porté avec un instrument contondant; 'la bles
sure est suoerfiiielle et n intéresse que le cuir chevelu; 
mais le blessé cftt affaibli par une hémorrhagi-e abon
dante On croît que c'est là le résultat d'une querelle à 
laquelle l'ivresse ne serait pas étrangère. M. Devienne, 
qui n'a porté plainte que mardi, a dénoncé ses agres
seurs au garde-champêtre. Une enquête est ouverte. 

LYS 
N O U S A V O N S dit vendredi dernier, qu'un procès-ver

bal avait été dressé par les préposés Herbaut et Duclaux, 
de la brigade de Lannoy, à la charge de M. Félicien Sa-
lomé, négociant en déchets, à Lys, pour injures proférées 
contre eux par ce dernier, lors de l'arrestation, pour 
fraude, d'une enfant de douze ans. Nous avons reçu à 
ce sujet, une lettre de protestation de M. Palomé. 

Nous avons interviewé M. Salomé et AI. Duclaux, 'l'un 
des douaniers intéressés. 

M. Salomé déclare n'avoir proféré aucune injure à 
l'adresse des doumiers, (mais tout simplement reproché à 
ceux-ci, leur attitude qui, suivant lui, n'était pas correcte 
en la circonstance. 

M. Salomé dit qu'il attend qu'on le traduise devant un 
tribunal, pour formuler sa pîaîirte. 

M. Duclaux, d'accoid avec son collègue Herbaut, est 
non moins énergique dans ses déclarations. Il affirme que 
M. Salomé a prononcé, à lenr égard, les mots de « bêtes 
brutes », et l'a, ainsi que son collègue, paralysé par son 
intervention dans l'exercice de ses fonctions. Quant aux 
accusations de M. Salomé. M. Duclaux, estime que c'est 
un dérivatif. Le procès-verbal rédigé contre M. Salomé, 
relata les mots de « bêtes brutes •» prononcés par lui. 

Notre impartialité nous fait un devoir de oire qus bon 
nombre de personnes qui étaient présentes quand s'est 
produit l'incident, ont pris fait et can.se pour M. Salomé, 
et se disr-nt orètes, au besoin, à témoigner en sa faveur. 

A N N A P P E S 
LA LTSTE DES CONSCRITS de la classe 1903 a 

été arrêtée avec 24 inscriptions. 
S A I L L Y 

S T A T I S T I Q U E D E L r ETAT-OIVIL D E L'AN
N E E 1903. — Nai&sanee.s, 24; mariages, 7; décès, 19. 
Une reconnaissance. 

F O R E 9 T 
S T A T I S T I Q U E D E L'ETAT C I V I L D E 1903. -

Naissances, 2 2 ; mariages, 3 ; décès. 14. 
LA COMMISSION D E R E V I S K . . . DES L I ST E S 

ELECTORALES vient de se réunir et a priis les di li
sions suivantes; quatre radiations, quatre inscrimitions 
nouvelles. 

cvsoisc; 
U N A C C I D E N T . — Mardi, vers midi. M. Dervaux, 

receveur des douanes à Cysoing, descendait l'escalier de 
la cave de son )ne;tatk>n, quand, par Euite d'un faux 
pas, il perdit l'équilibre et tomba. Dams sa chute, il s'est 
fait une légère entorse au pied droit. 

m$m ALFRED RESGUX "'ZM?* 
A nOLBAIX. G r a n d e - R a e , 7 1 

A T O U I C O I N G . m e C a r n o t , S 
C a r t e s , M e n u s , l e t t r e s d e U s r i a x e , A : i « d e 

rVaisvanee , e t c . — Kxecutiin très soignée ea Trpoira-
jjfcic. ea Lithographie ou tu Taule douce. — Prix moderea 
$jterjgUon raïuos. / 

L A P E î I T E F E I I I . L E C ' \ T H O M ( j I E 
La Petite Feuille Catholique doit être distribuée gra

tuitement chaque semaine, dan* VOUTES lit maisons i» 
la Ville de ltoubaix. 

Les personnes qui ne la recevraient pas exactement 
chaque semaine ou qui connaîtraient des habitants ne 1» 
recevant pas, sont instamment priées d'en aviser le gérant, 
M. I. Duquenne, à l'Imprimerie Reboux, 71, Grande-
Une, Roubaix. 

.V. — Lee hôteliers; aubergistes et toutes les personne» 

ayant chex «Iles des pensMSUisires on des logeurs peuvent, 
a leur demande, recevoir le nombre d'exemplaires qu'elles 
désirent. 

D a n s r e n v e i g n e m a m t p r i m a i r e 
S o n t nommés ins t i tuteurs : i Roubaix , M. Cons

t a n t Tetra ; à Wasquehal , M. Delcroix ; à Cysoing, 
I f .Charles Blavier ; à Camphin-en-Pévèle , M. Nes 
tor F i éve t . 

Directr ice d'écolo maternel le : à Rouba ix , rue de 
Condé, M m e Doniont. 

j'-i 

W i T T R E L O I 
L A Q U E S T I O N D E L ' É C L A I R A G E . — A la 

su i te de l a note que nous avions fai t paraître ven
dredi dernier, rendant compte die l a v is i te à l'usine 
d'électricité fa i te par M. Dreyfus , ingén ieur chargé 
d'établir une contre-expertise sur l 'état de l'éclaira
g e à Wattre los , nous avons Teçu une le t tre des mem
bres de la sons-commission nommée pour suivre les 
t ravaux de cet ingénieur. 

Les s ignataires de l a le t tre , M M . J . - B . Liagre , 
H e n r i Briffaiit, Henr i Labbe e t P . Dhai lu in , pro-
testenlt contra c e qu'ils appoJlent n o t r e ciartiolo 
e r r o n é » . 

E t quelles erreurs avons-nous donc commises P Les 
sous commissaires protestataires nous d i sent : « M. 
Dreyfus nous a affirmé que l'usine é t a i t on é t a t , 
que, si nous voulions, nous pourrions éclairer do
main e t qu'il ferait son possible pour nous seconder 
e t nous t irer d'embarras, e tc . , e t c . » E t c'est tout . 
Ce serait oncore bien pou si ce n'étai t absolument 
inexact . Nous sommes autorisés à dire que l e coanp-
te-rendu que nous avons donné die ta v i s i te d e M. 
Dreyfus à l'usine é lectr ique, e s t dans son e n t i e r 
conforme à la véri té . 

Nous maintenons que M . Dreyfus a déc laré « que 
l'usine ne pourrait fonctionner que si on y opérait 
plusieurs changements nécessités p j r son instalta-
MM un peu trop élémentaire, et que le réseau était 
tiès défectueux, au po'n.t de vue surtout des dangers 
qu'il présenterait dans le cas de rupture d'un fii. » 

Peut -on raisonnablement avancer que M. Dreyfus 
ait d i t aux sous-commissaires, comme ceux-ci le pré
tendant : « S i vous voul iez , vous pourrie» écteiner 
domain?" 

Mais , quelle que fut son opinion personnel le , l'in-
géuiour n'aurait pu touir u n sembla-blo langage . 
Parler de la sorte c'eut é té outrepasser son mandat . 
Une simple lecture de la let tre de M. le P r é f e t à 
1'Administra.tioii munieipalo suffit amplement à lo 
démontrcT. Que M. Dreyfus lo eroio ou non possi
ble, ce quo chacun ignore jusqu'à présent , l'éolad-
Tage électrique no pourra être essayé q u e dians le 
cas où un accord interv iendrai t e n t r e M. Dreyfus 
e t M . N e u . le premier e x p e r t ; dans l e cas contrai
re il faudrait a t tendre qu'un trois ième expert fût 
désigné pour décider entra ces deux ingénieurs . 

Cela est év ident et nous nous é tonnons que les 
membres de la sous-commission ne s'en so ient pas 
rendu compte. 

• Nous at tendons le rapport de M. Dreyfus », 
ajoutent les membres de la sous-commission. Fauite 
de mieux c'est t o u t ce qu'il leur res te à fairo. 

L E S « P I N S O N N E U X >fse s:>nt levés e n mas
se. B t ce n'est pas rien que leur mass**, car il y a 
à Wattre los environ c e n t c inquante sociétés d'ama
teurs .de pinsons. Tel amateur répv.lté possède jus
qu'à dbuae do ces intéressants chanteuTs. Or, co t te 
armée — quinzo cents à dour milCo hommes, ni plus 
ni moins — est e n déroute . Il paraît que quelques 
contravent ions o n t été dressées pour capture de pin
sons, en vertu d» l'article 22 do l'arrêté préfectoral 
du 20 août 1903 sur la c h i s s e , ainci conçu1 : 

• Sont interdite en tout temps la chasse, la destruc-
» tion, la capture, l'importation, l'exportation, le trans-
» port, Je colportage, la mise en vente, la vente et 
> l'achat des oitseaux utiles à l'agriculture, spécialement 
» les insectivores, et notamment 'ies oiseaux t>iti vantas : 

» ...l'aêsereavx ordinaiires : roitelets, niésanges, se-
» rins, chardonnerets, tarins, etc. » 

L e s pinsons ne sont pas c i tés , mnis ne semt-ce 
point des passereaux? Les gendarmes e t les gaTdes-
champêtres dosent oui, et les p insonneux disent non . 
Qûô les natura l i s tes parlent , pour ca lmer les au-
goii->sos ! 

U n e délégat ion d'amateurs de pinsons s'e3t rendue 
d imanche , chez M. le docteur Leplat , maire , lui ex-

ra n t l ' importance des jeux ou combats de pinsons, 
nombre d'estaminots qui v ivent de ce jeu , etc . 

M. Leplat t, auss i tôt transmis à M. le préfet du 
N o r d S,s condwléanecs des <i p insonneux ». 

U N E M A N I F E S T A T I O N .SYMPATHIOCE. — A 
l'occasion Je La remise de la médaille douanière à M. 
Jean Bon, cous "brigadier des douanes à Wattrelos-Care. 
une «petite fête a eu 'lieu, mardi apr6s-midi, au corps de 
garde. Au cours de cette réunion intime, M. Bon, qui 
possède tonte l'estime de ses chefs et de ses collèirucB. 
a été l'objet de nombreuses marques de sympathie de la 
part de tout le pexbonnel des douanes, de la gare et de 
ses amis. Nous adrafisona également nos sincères félici
tations à M. le soixs-brigadier Bon pour cette distinction 
méritée. 

U N E T E N T A T I V E D E VOL A LA H O U Z A R D E . 
— Des malfaiteuro ont tenté de s'introduire dans la fer
me de MAI. Fauvarque frcTes, à la Houzanre, mais ils 
ont été entendus et ont pris la fuite sans qu'on ait pu 
les reconnaître. 

LA F R A U D E . — Les préposés Cburdil. Feuillet , 
Boulinguiez et Hochet ont arrêté Alfred Rançon, 35 
ans, chauffeur, sans donocile fixe, et Paulin» Eenar, 43 
ane, demeurant A Amiens, rue de l'Union, 70, qui por
taient ensemble 12 ail. d allumettes, valeur 54 fr. — 
Le <sous4wigadjer Devinck et le préposé Dours. de Rou-
baix, ont arrêté Alfred Voct, 23 ans, maçon à Roubaix, 
rue de la Balance, 97, qui portait 2 kJI. 500 de café 
vert, valeur 7 fr. 50. — Le sous-brigadier Lavail et le 
préposé Oambcrlain, du Touquet, ont arrêté Charles 
Chotteau, 51 an«. miroha-nd ani'h-ut^nt. demeurant à 
Lille, rue de l'HôpHtal-Saint-R»xh, 42, qui portait 620 
grammes d'aillumettes, valeur 2 fr. 

VAGABONDAGE. — L» gendarmerie a arrêté dans 
les briqueteries Deicoixrt frères, au Sapin-Vert, Al
phonse Vanmeste, 25 ans, ouvrier agricole, et Hubert 
Vandecastelc, 21 arjs, terrassier, tous deux sans domi
cile fixe. 

D E U X H P I N S . d ' u n e V.i'eur de 10 fron-s. ont été 
volés dans la nuit du 3 au 4 janvier, au pn-judioe de 
M. Clément JJelcoigne, marchand de journaux, au Tou
quet. 

A C C I D E N T S D U TRAVAIL. — Un domestique de 
la maison Tiberghien, Lion Piron, demeurant 33. rue 
iSainte-Eisabeth, à Roubaix, a été blessé à La jamoe 
d r o t e par un wagonnet, à la Société Chimique Roubai-
sienne. Docteur Dupré. Quinze jours de repos. — Deux 
ouvriers de i usine de raccords J. Lecat, Johann Op te-

Lock et Cnarles Vancoppenolle, ont été blessés an tra
vail, le premier i lavant-bras et le second au pied. Dix 
jours de repos a chacun. 

L'Annuaire Général du Département du Nord 
p o u r 11»0 1 

v i e n t d'être mis en v e n t e on l ibrairie e t ches les 
éd i teurs J . Wigniol le e t C", 3 1 , rue Faidherbe, » 
L i l l e . U n superbe volume de 2.700 pages , avec not ice 
historique sur Li l le , e t carte départementa le . A u x 
nouveaux p l a n t d« LUI* t t da Roubaix , il a é té 
a jouté c e t t e année le nouveau plan da T o u r c o i n g . 
L'Annuaire cont ient la l i s te complète des adminis
t ra t ions e t service», méthoxbquement classéa, Les 
dés ignat ions à Li l le e t à Roubaix , e n t ê t e de chaque 
rue : de la percept ion, jus t i ce d e pa ix , paroisse , 
commissariat de police, bureau de v o t e , canton ; e t 
à Li l le , l 'expl ication de la dénominat ion — le bassin 
houil l ier d u Nord e t d u Pas-de-Calais , l a l i s te de s 
dist i l ler ies , raffineries e t sucreries de t o u t e la 
F r a n c e ; dans chaque commune les numéros d e té lé 
phone de tous les abonnés ; enfin en t ê t e des princi
pales rubriques des l i s tes professionnelles do Li l l e , 
l ' indication du syndicat ou de la chambre syndicale . 

P r i x : Le vo lume complet du département (relié 
e n to i le ) 10 fr . 

Li l l e e t son arrondissement (reLié en to i l e ) . 6 fr. 
R o u b a i x - T o u r c o l n g e t leurs communes (rel ié e n 

to i le ) t fr. 75 
Avesnes , Cambrai , Doua i , Dunkerque , H a z e -

brouck, Valenc iennes ; chaque volume 1 fr. 50 
E n vente à la librairie du Journal de Roubaix. 

T O T J R C O l J i V G 
LE.S I N H U M A T I O N S A U C I M E T I E R E D U 

P O N T - D E - N E U V I L L E . — L e nombre des inhuma
t ions qui ont é té fa i t e s pendant l'année 1903 est de 
1.302, e t il faut y ajouter 108 ré iuhumat ions de 
corps venant d'autres c imet ières . Le total est dono 
de 1.410. Les inhumations en 1902 ava ien t é t é de 
1.375 et les ré inhumations de 110, so i t 1.486 au to
ta l . L a morta l i té a donc é t é moins grande en 1903 
qu'en 1902. 

D E C O R A T I O N S U N I V E R S I T A I R E S . — Parmi 
lesj nouveaux promus dans l'Ordre nat ional de la Lé
gion d'honneur, se trouve M. Dujar ier , proviseur d u 
Lycéo d'Orléans. M. D u j a r i e r a é t é proviseur du 
Lycéo de Tourcoing de 1893-1894, e t il a laissé d'ex
cel lents souvenirs . 

C O N S T R U C T I O N D U N E B O U R S E D E COM
M E R C E E T D ' U N H O T E L D E S P O S T E S . — N o u s 
recevons la communicat ion suivante : 

L'Administration rappelle que l'adjudication aura lieu 
le jeudi 7 janvier à 3 heures du soir, dans une des salles 
de l'Hôtel de Ville, (salle d'adjudication). Les travaux de 
la dite construction se feront sous la direction et surveil
lance du service des bâtiments de la ville de Tourcoing. 

L A C A I S S E D ' E P A R G N E nous communique l'a
vis su ivant : « P e n d a n t les mois de janvier e t fé
vrier, une séance supplémentaire exc lus ivement ré
servée au remboursement des intérêts sur les l ivrets 
complets , a lieu les jeudis de 10 heures à 11 heures 
du mat in . » 

L E D R A M E D E L ' H O P I T A L . — Les funérailles 
de la victime. — L'enquête sur ce t te affaire s e pour
s u i t ac t ivement . Aujourd'hui mercredi , M. D e l a t -
tre , commissaire de police, en tendra les t émoigna
ges de plusieurs dos femmes qui se t r o u v a i e n t dans 
la salle au m o m e n t du crime. 

Les funérail les d e l a v ic t ime , Sy lv ie V a n s p e y -
brouck, a u r o n t l i eu oe mat in mercredi à neuf heu
res à Notre -Dame . 

A R R E S T A T I O N P O U R A B U S D E C O N F I A N 
C E . — Mardi après-midi, l 'ageut de sûreté S ix e t 
le garde-champôtro D e n è v e ont arrêté , e n v e r t u 
d'uu mandat d arrêt , rue Achi l le -Teste l in , un j eune 
homme de 17 aus, Gus tave Querteux , né à N o m a i n . 
Celui-ci é t a i t inculpé d'abus de confiance. I l a é t é 
écroué au dépôt e n a t t e n d a n t son transfert à L i l l e . 

U N VOL D E POULES. — Une plainte a été dépo
sée par M. François Dedryver, boucher, rue d a Châ
teau, à la suite d un vol dont il a été victime. Des mal
faiteurs ont ouvert un poulailler situé impasse du Boeuf 
d u r , et lui ont enlevé deux poules et un coq de com
bat. Une enquête est ouverte. 

LES TiftOUVAILLES. — Mardi matin, un pince-nez 
a été trouvé en l'église St-Oiiristophe, à 'l'issue de la 
messe de sept heures. Le réclamer chez M. Arnaud De-
bruyokère, 43, rue des Piats. 

LE.S A R R I V A G E S A U X HALLES. — Dans la ma
tinée de mardi, il est arrivé aux Halles les denrées sui
vantes: Huitres, 1.000; marée, 1.100 lui. ; pommes de 
terre, 400 kil. ; carottes, 400 lui. ; oignons, 50 lui. 

LES A C C I D E N T S D U T R A V A I L . — Chez M1M 
Cliristory, une soigneuse, Flore Tournois, âgée de 23 
ane, a été contusionnée au pied droit par la chute d un 
mandrin. Docteur Bourgois. Douée jours de repos. — 
( l iez MM. François Masurel frères, Eugène Lcêil, âgé 
de 28 ans, fileur, a eu la main droite e t lavant-bras pris 
entre une courroie e t une poulie. Contusions. Qmmue 
jours de repos. Docteur Dodie f. — Dans la même mai
son, Léonie Notiebaert. âgée de 41 ans, rattacheuse, a 
eu l'avant-bras diroit comprimé entre le buttoir et le 
support d'un métier. Dix jours de repos. Docteur Le
duc. — Chez MM. Bayart Parent, un tisserand, Adol
phe Vanl.vutte, âgé de 61 ans, s'est tait une entorse au 
£*eJ droit on travaillant. Dix jours de repos. Docteur 

ernard. — Angèle Dclmasure, âgée de 35 ans, ratta-
cheuue chez MM. François Masurel frères, a eu l'index 
droit pria entre un rouleau et un cylindre de métier. 
Huit jours de repos. Docteur Leduc. — Au Condttion-
noment, un magasinier, Léon Delberghe, âgé de 27 ans, 
a été b'essé à la lèvre inférieure en heurtant une tôle. 
Quatre jours de icpcs. Docteur Cuisset. — Emile 
Moyart, âgé de 43 ans, magasinier chez M. Maquet, 
s'est blcfse an poigjnot gauche en pointant une halle. 
Six jours de repos. Docteur Delegrange. — JanvieT Van-
derplar.eke. tge de 13 ans, bâcleur chez MM. Désar
ment et C , a eu le pouce gauche écrasé entre un cha
riot et un bâti de métier en accrochant un poids de 
fonte. Un i r o j de repos. Docteur Delegrange. — Chez 
Ifaaa Vve FV>rran-Léman, une étiregeuse, Victorine 
Thieulen, âgée de 53 ans, a été blessée sérieusement au 
pied gauche par la chute d'une pièce de bois. Trois se
maines de repos. Docteur Defossez. — A l'usine i gaz, 
un manoeuvre, Henri Wastyn, âgé de 34 ans, a été con-
tueionné è la main et au pied gauches par la chute d'un 
bloc de oharlxm. Dix jours de repos. Docteur Drwyn. — 
Chez MM. Depriester et C*. fondeurs, un mouleur, Ju
lien Viinkie^bv-ke, âçé de 15 ans. s'est i a i t ane plaie à 
la cuisse droite en tombant. Sept jours de repos. Doc
teur Bernard. — Chez MM. Ch. Tiberghien s i fr1», rue 
de Lille, un teinturier, Henri Mestdagn, âgé de 19 ans, 
a été contusionné au pied droit par la chute d'«m rou
leau. Huit jours de repos. Docteur Vanneirfville. — U n 
tisserand de la maison Mat non et Dubrulle, J.-B. Ca-
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Dtuxrius r a s i i a 

LA P E T I T E M A R T H E 
Lcetiqu'il arriva !ud-même sous lai^voûte, il Vit 

* aveugle e t l 'enfant s'arrêter, ranger leur orgue le 
long d u mur, près d'une gril le , e t s'a>seeoir, ou plu
t ô t se laisser tomber toutes oVwx sur l 'herbe. 

— Ouij je m'en doutais b ien . . . — murmura-t- i l 
— la fat igue les écrase . . . il s 'agit de savoir si e l les 
.vont s'endtormir... Donnons- leur en l e t emps . . . 

Rebroussant chemin, il gagna une rue conduisant 
a u pa,4~age à n iveau du oliemiu d e fer d e Grande-
(Deinture. 

I l travers» la voie en passant (par les portillon* 
e t s 'avança jusqul'à une d é c e n t » s i tuée entre la mu
rail le d ence inte d'une propriété e t le ta lus du che
m i n d e fer que rendait inaccessible une h a i e v i v e 
doublée d'un tre i l lage serré. 

C e t t e descente , ou p lu tô t cet escalier, ge compose 
do nombreuses marches ta i l lées dans la terre e t re
t e n u e s par de» planches de chêne goudronnées . 

Arrivé à l 'extrémité do ce chemin t r è s peu fré
quenté , 1 Américain s'arrêta et j e t a un regard vers 
1 endroit où Véronique et M a r t h e s é ta i en t instal
lées . 

L'enfant , maintenant , é t a i t é tendue «ur Je gazon, 
b ia i s sa grand'mère, toujours assise, sembla i t saJ*. 
•or.ber d a n s de profondes réflexion*. 

O'Brkm se gl issa jusqu'aux arbres garnissant lo 
bord d e la rivière. 

I l lui fa l la i t attcrDdTo encore. 
S'asseyant alors sur la berge, il t u a le *cmps en 

regardant les évolutions de certa ins pêcheurs qui 
vena ient choisir leurs placos e t p lanter leurs fiches 
pour l 'ouverture de la pêche qui deva i t avoir l i e » 
le 15 j u i n . 

Il resta là pendant près d'une heure, j e t a n t d'ins
t a n t en instant un reeard vers l 'endroit où s» trou
v a i e n t Véronique e t Marthe . 

T o u t a coup il v i t l 'aveugle s'étondTe sur l 'herbe 
à côté de sa petite-fiMe. 

— El les vont dormir toutes les d e u x . . . — pensa-t -
il . 

Ajv-<<3 airoir la i s sé s'écotiiler ^lix m i n u t e s , i l ge 
l eva e t v i n t panser l en tement auprès d elles. 

L'enfant dormait d'un profond sommeil , m a ï s 
Mmo Soi l ier ve i l la i t toujours , car au bruit, bien lé
ger oetpendiant, des ipas du promeneur, e l l e se sou
l e v a sur son s é a n t . 

L a grand'mère e t sa petite-ûlro s e t rouva ient jus te 
e n face de l a gr i l l e d e la propriété d e D a n i e l S a -
vanne . 

O'Brisn reconnut l 'endroit où pendant plumears 
jours , il é ta i t venu s tat ionner comme (peintre a m a 
teur . 

• n « pouvai t t en ter quoi quo ce soi t e n ce mo
m e n t . 

Véronique , au moindre bruit , a u moindre mouve
m e n t suspect , n aurait pas manqué d'appeler au se 
cours. 

L'Américain cont inua à marcher. 
N 'en tendant pins Tien, l 'aveugle é t end i t les bras 

vers Marthe , reposant tout près d'el le , toucha ses 
vê t ement s , e t certa ine qu'eiio é t a i t là , s'allonga do 
nouveau, so l l i c i tée p a r l e sommei l . 

C a c h é par J'es arbres d e l a rive, le magnét i seur 
ava i t fa i t ha l te e t n épia i t d e nouveau. 

L'imnitibiilité de Véronique d e v e n a i t complète . 
— El l e aussi s'est endormie ! — se d i t C B r i e n au 

bout d'un instant . — J e vais pouvoir ! 
E t il s'élança sur lo chemin. 
Mais soudain il s'arrêta e t fit un ges te do colè

re . 
L'aveugle vena i t d e se dresser brusquement , e t , 

s 'approchant plus encore de la gri l le que nous con
naissons , el le prê ta i t l'oreille à u n brui t de vo ix , d e 
l 'autre côté de l 'enceinte, dans la propriété . — 
Qu'est-ce qu'elle a P — Qu'est-ce qu'elle écoute ? — 
se demanda l 'Américain. 

E t il reprit possession de sa cachet te . 
V o i c i ce qui se passai t . 
Le déjeuner chez Daniel S a v a n n e é tant t erminé 

e t le café pris , quelques-uns des convives 6'étaient 
d isséminés par groupes .dans le pe t i t p a r c , afin de 
jouir de la fraîcheur re lat ive qui régna i t sous les 
grands arbres. 

D'antres causaient au salon. 
D'autres ava ien t e n g a g é une grande par t i e d e 

bil lard. 
D e s vo i tures avaient é té mises à la disposit ion des 

personnes désireuses d'aller v is i ter le m o n u m e n t de 
Champignv élevé à la mémoire d e nos soldats , tom
bés e n 187A dans le vi l lage e t sur le p la teau en
sanglantés par des combats héroïques où le nombre-

seul é t a i t v i c tor ieux . 
P h i l i p p e e t sa mère, Mathilcle et Al ine , é ta i en t 

d u nombre des excurs ionnistes . 
H e n r i n'avait po int voulu qui t ter son oncle. 
R o b e r t se promenai t dans le parc avec Claude Ori-

TOt. 
Tous d e u x é ta i en t descendus jusqu'au bas de l a 

propriété e t j t o u t e n fumant dans l'allée l o n g e a n t 

le mur d'enceinte d u côté de la Marne , au centre 
duquel se t rouva i t la gri l le , ils causa ient à demi -
voix , quo ique se supposant bien isolés. 

C'est Claude G r i v o t qui par la i t : 
— Que veux- tu , c'est plus fort que moi — disait -

i l , — j'ai peur d'O'Brien. . . — U n e maladresse d e 
ce magnét i seur pourrait nous perdre sans ressour
ce ! 

C B T i e n I 
C'est en entendant ce nom prononcé derrière la 

gr i l le fermée du h a u t en bas par des volets de tô le , 
que M m e Sollier s 'était levée v i v e m e n t , e t rappro
chée de l'endroit d'où par ta i en t les vo ix . 

C B r i e n l 
C é t a i t le magnét i seur chez lequel el le é t a i t allée 

pour consulter l a somnambule . 
C'était le nom d e l'homme qui ava i t endormi la 

p e t i t e Marthe . 
Véronique por t» ses mains en avant e t s e n t i t 

sous ses doigts les pierres de te i l l e d'un pi lastre e t le 
fer de l a gri l le e t de s vo le t s de tô le . 

L a conversation cont inuai t e n t r e les deux compli
ces-

Robert répondait : 
— Sois tranqui l le . . . — O'Brien no commet tra au

c u n e imprudence . . . — Pour arriver à son but il 
prendra t o u t e s les précaut ions possibles, e t , c n e 
fois l e sujet entre ses mains , il n aura r ien de p lu* 
pressé que de qu i t t er promptement la Franco pour 
n'y j a m a i s reven ir . 

— Les vo ix — nous l e répétons — é t a i e n t assour
d ies à dessein, e t l 'aveugle ne pouva i t les reconnaî
tre . 

— D e quoi dono eat-il quest ion P — se d e m a n 
dai t -a i l» . — Quel e s t oe sujet t — Quel les son t oea 

Î
irécautions dont ila p a r l e n t ?... Quels sont ces gêna
it f. 

pelle, âgé de 43 sas , s'est blessé A la n a i n droite en ttt>V 
vaillant. Huit jouis de xepoa. Docteur Pibquet, de Rou
baix. 

EXT.HRREM'&NT D U MERCREDI 6 J A N V I E R . — 
M. J.-B. Cospain, dix heures, église Samt-Ctuietopoe. 

M O U V A U X 
S T A T i a m û f C E 8ANITALRE. — pendant la mois da 

décembre écoulé l'étet-orvit a enregistré : 12 naissances ; 
3 mariages, e t sept décès se répartissant comme su i t : 
tuberculose des poumons, 1 ; bronchite aiguë, 1 ; bron
chite chronique, 2 ; pneumonie, 1 ; DéphiteX 

A C C I D E N T S O U TRAVAIL. — TJn garçon de la 
Brasserie Roubaisienne, Hector Legrain, âgé de 39 ans, 
a fait une chute en descendant on fut de bière dans une 
cave, et s'est contusionné à la poitrine. Dix jours de re
pos. Docteur Detahooase. Un domestique de la mai
son Lacoche et Cie, Maurice Prévost, est tombé de sa 
voiture qui avait été tamponné* ipar un tramway. Bles
sures à la tête et contusions. Quelques jours de repos. 

M A R C Q - E N B A R Œ U L 
V I C T I M E D U FROID. — Nous avons relaté les cir-

constances dans lesquelles, M. Joseph Letnàue, boucher, 
rue du Lazaro, a été frappé d'une congestion occasionnée 
par le froid. Le malade, dont l'état avait tout d'abord 
présenté une certaine gravité, se trouve maintenant hors 
de danger; il pourra, d'kMjuelques jours, reprendre ses 
occupations. 

UNdS C H U T E FACtHElUSE. — En sortant de l'usine 
Lesaffre, où U est occupé, M. Julien Toussier, a fait «ne 
chute e t s'est fracturé le coude droit. M. le docte or Mas-
son a donné des soin* au blessé. 

T ™ , ™ ~ L I N t E L L M 
L E S C H B M d N E A U X . — Tandis qu'elle regagnait, 

dans la soirée de lundi son domicile hameau de* Bots-
Blancs, une ménagère, Mme Joseph Vandenhov* renoon-
tra un mcomra qui raccompagna o s instant, puk, profi
tant d'un endooét deant , s* jeta sur «il* en exigeant de 
l'argent. Mme Vandeubove ne a* laissa pas intimider, elle 
se défendit en égratignant son agresseur à la figure et 
poussa des cris de détresse. Dans la crainte ôTSlre surpris 
l'inconnu prit la fuite. 

C O N T R A V E N T I O N été dressée par les gendarmes 
en tournée dans la commune contre Olivier Léonard et 
Maris Feunier, sa femme, tous deux d'origine belge, qui 
avaient négligé ds faire à la Mairie la dedtanstion exigée 
des étrangers. 

B O U S B E C Q U E 
U N E R I X E a éclaté entre des consommateurs dans 

l'estaminet Henri Breyne, hameau du Petit Paris. Un ou
vrier papetier, J.-B. Huyvaart, âgé de 21 sas , ae plaint 
d'avoir été frappé à la tête par Cyrille Breyne, Cyrille 
Evraert et Jules Delaer ; ceux-ci nient «t prétendent avoir 
expulsé Huyvaert, parce qu'étant en état d'ivres»e, il 
causait du scandale. L'enquête de police n'a pas jusqu'à 
présent établi les responsabilités de chacun, mais le caba-
retier a été l'objet d'une contravention pour n'avoir pas 
affiché dans son estaminet, la loi sur l'ivresse publique. 

U N E D l f i m i i B U T I O N - E X T i R A O B i D I ' N A I B E D E 
P A I N sera faite aux pauvres de la commune, demain 
jeudi, à 6 heures du matin, grâce a la somme de 200 fr. 
veasée par M. Leurent, industriel. 

Q L K a i l O T . M I B . B B C r B 
E N RE RENIDANT A LA POSTE, Mme Gustave 

Loingeville, rentière, rue Belle-Croix, a fart une chut* 
en heurtant la bordure dn trottoir et s'est Isasjaa assez 
sérieusement à l'épaule et à la tête. Son' gendre, M. le 
docteur Favier, lui a donné des soins. 

ENTREPRISE GENERALE D'iftEnLEIENTS 
É C L A I » A « F , OBJETS D'ART 

MOREL-GOYE2,29 ratbiaeraiist, L.LL1 
i - i L i - n î a o a . M B M a n a xaxx jxrj»-»r 

COMMISSION D E P A R T E M E N T A L E . — La corn-
mission départementale se réunira le dimanche 10 janvier, 
à dix heures e t demie du matin. 

UN'lVERSrTJÏ C A T H O L I Q U E . — Ecole des sciences 
sociales et politiques. — Nous rappelons que c'est mercre
di , et jeudi, à cinq heures, que M. du Magny, profes
seur à la faculté libre de droit de Lyon, viendra donner 
à la section des sciences sociales et politiques de l'Univer
sité catholique deux conférences sur cette question très 
intéressante et pleine d'actualité : Des garanties de la li
berté individuel.'* et de l'inviolabv'iti du domicile. 

Les personnes qui voudraient assister à ces conf érenoes 
trouvercAit des invitations au secrétariat des Facultés ca
tholiques, rue François-Bacs. 

D E M A S Q U E P A U SA FEMME. — L'individn qui a 
volé, samedi, place Bichebé. une bicyclette appartenant 
à M. Averbeifce <t qui, arrêté peu d'instants après, place 
Jacquart, avait donné un faux nom, vient d'être reconnu 
pour un nommé Hippolyte Ghysbrech.tgé dç_3il aru.sujet 
bedge, demeurant rue du Nord, n. 1. C^st sa femme qui, 
en le cherchant, a fait connaître son identité. 

E t r e n n e s 1 9 0 4 . « A u Char io t d ' O r » , A . D e p r o u x , 
5 0 , G r a n d e - P l a c e , L i l l e . L i q u i d a t i o n s é r i e u s e Ces
s a t i o n d e c o m m e r c e . Grand s t o c k d e d i a m a n t s 
a v e c 2 0 OrO d e r a b a i s . C h o i x c o m p l e t d a b i j o u t e 
r i e , d ' o r f è v r e r i e d a n s d e a c o n d i t i o n s e x t r a a v a n 
t a g e u s e s . tj.415 

a» • 
N O M I N A T I O N S E C C L E S I A S T I Q U E S 

(Dior^e de Cambrai, t— M. l'abbé Sion, vicaire à 
Pourroies (Notre-Dame), est nommé curé d'Èstrées; — 
IM. "l'abbé Mailly, nouveau prêtre, est nnmnni vicaire i 
Fourmies (Notre-Dame). 

CONVOIS FUNÈBRES&OBITS 
Les amis et connaissances de la famille OP,SOME!R-

D E V'UYiST qui, par oubli,'n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part du décès de Monsieur Emile O P K l M E R , 

géomètre-métreur, décédé à Roubaix, le 3 janvier 1604, 
ans sa 56' armés, administré des Sacrement* de notre 

mère la tjaintdtf^ise, sont priés de considérer le présent 
avis comme e n tenant lieu e t de bien vouloir assister aux 
Vigiles qui seront chantées le Mercredi 6 dudrt moi*, à 
cinq heures «4 aux Convoi et Service .Solennels, qui au
ront Jim le Jeudi 7 courant, i neuf heures en l'église 
&aint-Antoine-de-Padoue, s» paroisse, à RouhaixT — 
L'a&seaiblée à la maison mortuaire, rue des Vosges. 

NÈCROL-OGZB 
Lundi, ont en lieu, à Boulogne sur-Mer, les funé

railles de M. Edouard L'Eleu, juge. • La semaine 
dernière, ont eu lieu les obsèques de M. Léopold Colson, 
agent-voyer cantonal, décédé à Bavay-Louvignies. • 
On annonce la mort de M. Lecœirvre, ancien maire d'Au-
chel. à l'âge de 54 ans; de M. Pierre Troul*. con
ducteur des Poats-et-Chaussées, à Boulogne, âgé d* 5? 
an*. 

m • m 

MARIAGES & FIANÇAILJLBS 

Le 30 décerrrbre a été célébré i Lille, le mariage de 
M. Lucien Dccraiene, représentant i Lille, avec Mme 
veuve Macarez-Marchant, propriétaire à Montrécoort. 

Robert e t Claude, qui marchaient tout e n c a u 
sant , revena ient sur leurs pas . 

L U I 

P e n d a n t un ins tant les d e u x hommes firent halte 
d e v a n t la gri l le qui seu le les séparai t d e l'avau-
g le . 

E l l e les en tend i t s'arrêter. 
— E t , malgré tout , t u es obligé de la i donner d e u x 

c e n t mi l le francs. . . — d i t Claude. 
— Refuser e û t é té imprudent . 
— J e ne dis pas non, mais c'est cher 1 
— J e ne pouva i s pas marchander, j 'avais promit 

la somme. 
— Quand t u croyais avoir besoin d e lui pour re> 

) n e t t r e l a main sur l 'objet qui p o u v a i t t e perdra. 
— E h ! je le sa i s b i en . . . M a i s que veux- tu f... — 

il fa l la i t on passer par là sous pe ine d e nous faire 
de lui , un ennemi dangereux . 

— Enfin, puisque c'est promis, exécute- to i t — 
il me t a r d e d apprendre que t u l'aa p a r e e t qu'il «at 
part i à l 'é tranger. . . j e n'aime pas le savoir en F r a n 
ce, près de nous . 

— N e deviens donc point tremblenr «\ t o n tour T 
— N o u s n'avons à ce t t e heure p lus rien à craindre . 
— L'affaire a f a i t grand brai t , ma i s alla a n o b l i e . . . 
l a jus t i ce renonce à trouver le m o t da l 'énigma fit 
nous sommes les maîtres d e l a s i t u a t i o n . 

— Il ne faut qu'un hasard. 
— fa défie le hasard I — Qui pourrai t soupçon

ner, j e t e pria, que les introuvable» autours d u ori-> 
ru* de Sa int -Ouen sont aujourd'hui les hôte* d u j u g e 
d' instruct ion chargé d » laa taira arrêter t 

L e * causeurs se remirent « a marche a t a'éHoigntV 
r t n t l entomant . 

CA lK»vT»J, • J k v i m D I M O N T E P j j f , 

di.spo.se
ioU.li
can.se
MO.vrfcPl.il

